
Des outils pédagogiques pour l’inclusion 
: accompagner tous les élèves dans 
leurs apprentissages 
L’inclusion scolaire ne se résume pas à une série d’aménagements ponctuels. Elle s’inscrit 
dans une réflexion globale sur les pratiques d’enseignement, les supports utilisés et la 
manière dont les élèves accèdent aux savoirs. Dans les classes, les profils sont variés : 
rythmes d’apprentissage différents, besoins éducatifs spécifiques, écarts de maîtrise dans 
certaines disciplines comme les maths, ou encore manque de confiance face aux exigences 
scolaires. 
Ce guide propose une approche progressive pour identifier, choisir et mettre en œuvre des 
outils pédagogiques favorisant l’inclusion, tout en restant compatibles avec les contraintes 
du quotidien enseignant. 

Comprendre les enjeux de l’inclusion pédagogique 
L’inclusion vise à permettre à chaque élève de participer pleinement aux apprentissages 
communs, sans être mis à l’écart ni réduit à ses difficultés. Elle concerne aussi bien les 
élèves présentant des besoins éducatifs particuliers que ceux qui rencontrent des obstacles 
plus ponctuels : lacunes accumulées, décrochage progressif, difficultés organisationnelles 
ou relationnelles. 

Dans ce cadre, les outils pédagogiques ne sont pas des solutions miracles. Ils constituent 
des leviers, à condition d’être intégrés dans une démarche réfléchie : observation des 
besoins, adaptation des supports, articulation avec les temps de classe et, lorsque cela est 
pertinent, avec des dispositifs complémentaires comme l’aide aux devoirs ou les cours 
particuliers. 

Identifier les besoins pour choisir des outils adaptés 
Avant de sélectionner un outil, il est essentiel de clarifier les besoins auxquels il doit 
répondre. Cette étape conditionne l’efficacité de toute démarche inclusive. 

Observer les situations d’apprentissage 

L’observation fine du travail des élèves permet de repérer : 

● les moments où la compréhension décroche ; 
● les types de tâches qui posent problème (lecture de consignes, abstraction, 

mémorisation) ; 
● les disciplines les plus concernées, notamment les maths, souvent sources de 

blocages durables. 



Ces constats orientent le choix des supports : outils de structuration, supports visuels, 
exercices gradués ou aides méthodologiques. 

Distinguer difficulté ponctuelle et besoin durable 

Une difficulté passagère peut être résolue par un ajustement en classe ou une aide aux 
devoirs ciblée. À l’inverse, un besoin plus durable peut nécessiter des outils récurrents, voire 
un accompagnement extérieur par un professeur particulier, en complément du travail 
scolaire. 

Mettre en place des outils pédagogiques inclusifs en 
classe 
Les outils inclusifs s’intègrent idéalement aux pratiques existantes, sans alourdir 
excessivement la préparation ou la gestion de classe. 

Structurer les apprentissages 

Les supports qui clarifient la progression des notions sont particulièrement utiles. Cela peut 
prendre la forme de : 

● plans de travail détaillés ; 
● cartes mentales pour visualiser les liens entre concepts ; 
● fiches de synthèse accessibles, utilisables par tous les élèves. 

En maths, par exemple, la structuration des procédures (résolution de problèmes, étapes de 
calcul) aide les élèves à se repérer et à gagner en autonomie. 

Varier les modalités d’accès aux savoirs 

L’inclusion passe aussi par la diversification des supports : textes, schémas, manipulations, 
supports numériques. Cette variété permet de toucher des profils d’apprentissage différents 
sans stigmatiser certains élèves. 

Les outils numériques peuvent jouer un rôle important, à condition d’être utilisés avec 
discernement : exercices interactifs, vidéos explicatives courtes ou simulateurs favorisent 
l’entraînement et la compréhension, notamment pour les élèves qui peinent à suivre un 
enseignement magistral. 

Le poleressourcespedagogiques.fr pour vous 
accompagner 
 



Le Pôle Ressources Pédagogiques (PRP) est une plateforme éditoriale pédagogique dédiée à la 
compréhension des apprentissages, au développement des compétences cognitives et psychosociales, 
et à la promotion d’une éducation inclusive, au service de la réussite de tous les élèves. 
  
Le PRP conçoit, sélectionne et diffuse des ressources didactiques et pédagogiques clés en main, 
fondées sur les apports des sciences de l’éducation, des sciences cognitives et des pratiques de 
terrain, à destination des enseignants du premier et du second degré ainsi que de l’ensemble des 
acteurs pédagogiques. 
  
Les ressources proposées, accessibles librement ou dans une offre approfondie, visent à aider les 
enseignants à comprendre les processus d’apprentissage, à proposer des situations pédagogiques 
concrètes et engageantes, et à soutenir le développement de compétences transversales telles que 
l’attention, la mémoire, l’inhibition, la flexibilité cognitive ou la métacognition. 
  
Dans une logique d’accessibilité universelle, de différenciation pédagogique et de renforcement du 
sentiment de compétence, le PRP s’adresse aussi bien aux élèves ordinaires qu’aux élèves à besoins 
éducatifs particuliers. Le contenu libre d’accès, soumis au droit d’auteur, peut être utilisé dans un 
cadre pédagogique et partagé via un lien en citant la source, tandis que certaines ressources plus 
approfondies sont proposées dans une boutique dédiée afin de soutenir le développement du site et 
la création de nouveaux contenus. 

Articuler outils pédagogiques et accompagnements 
complémentaires 
Dans certains cas, les outils utilisés en classe gagnent à être complétés par des dispositifs 
extérieurs, en lien avec les familles. 

L’aide aux devoirs comme prolongement du travail de classe 

L’aide aux devoirs permet de consolider les apprentissages dans un cadre moins contraint 
que la classe. Lorsqu’elle s’appuie sur les mêmes outils (fiches méthodes, supports visuels), 
elle renforce la cohérence des apprentissages et limite les incompréhensions. 

Cette continuité est particulièrement bénéfique pour les élèves qui manquent de repères ou 
de méthodes de travail. 

Le rôle des cours particuliers dans une démarche inclusive 

Les cours particuliers peuvent répondre à des besoins spécifiques que la classe ne permet 
pas toujours de traiter en profondeur. Un professeur particulier peut reprendre des notions 
fondamentales, notamment en maths, et aider l’élève à reconstruire une compréhension 
progressive. 

Dans cette perspective, certaines plateformes comme Ikando proposent un cadre structuré 
pour mettre en relation élèves et enseignants, en complément des ressources pédagogiques 
utilisées à l’école. L’enjeu reste toutefois la coordination entre les différents acteurs pour 
éviter la dispersion des apprentissages. 

https://ikando.com/fr


Favoriser l’autonomie des élèves grâce aux outils 
Un outil pédagogique inclusif vise aussi à rendre l’élève acteur de ses apprentissages. 

Développer des stratégies d’auto-régulation 

Des supports explicites aident les élèves à comprendre comment apprendre : planifier une 
tâche, vérifier un résultat, corriger une erreur. Ces compétences transversales sont 
essentielles pour réduire la dépendance à l’adulte. 

En maths, par exemple, des grilles de vérification ou des exemples commentés permettent à 
l’élève de s’auto-corriger et de progresser à son rythme. 

Encourager la confiance et l’engagement 

Lorsque les outils sont accessibles et compréhensibles, les élèves osent davantage 
s’engager dans les tâches proposées. La réussite, même partielle, renforce la motivation et 
réduit le sentiment d’exclusion. 

Collaborer avec les familles autour des outils 
pédagogiques 
L’inclusion ne se joue pas uniquement à l’école. Les familles ont un rôle clé dans la 
compréhension et l’appropriation des outils. 

Rendre les supports lisibles et partageables 

Des fiches claires, des consignes explicites ou des exemples corrigés facilitent le suivi à la 
maison. Ils permettent aux parents de soutenir leur enfant sans se substituer à l’enseignant. 

Dans ce cadre, des ressources spécialisées, comme Top Soutien Scolaire, peuvent servir 
de points d’appui complémentaires pour comprendre les attendus scolaires et les formes 
d’accompagnement possibles. 

Éviter la surcharge et la confusion 

Multiplier les outils sans cohérence peut être contre-productif. Il est préférable de privilégier 
quelques supports bien identifiés, utilisés de manière régulière, afin de créer des repères 
stables pour l’élève. 

Évaluer et ajuster les outils dans la durée 
Une démarche inclusive suppose une évaluation continue des outils mis en place. 

Analyser les effets sur les apprentissages 

https://www.topsoutienscolaire.fr/


L’observation des progrès, mais aussi des résistances persistantes, permet d’ajuster les 
supports. Certains outils peuvent être efficaces pour un groupe d’élèves et moins pour 
d’autres. 

Cette analyse s’appuie sur : 

● les résultats scolaires ; 
● l’engagement en classe ; 
● le retour des élèves eux-mêmes. 

Adapter sans figer les pratiques 

L’inclusion est un processus évolutif. Les outils doivent pouvoir être modifiés, enrichis ou 
remplacés en fonction des besoins qui évoluent au fil de l’année scolaire. 

Cette souplesse est essentielle pour maintenir une dynamique d’apprentissage inclusive, au 
service de tous les élèves. 

Inscrire les outils inclusifs dans une culture 
pédagogique partagée 
Enfin, les outils pédagogiques prennent toute leur portée lorsqu’ils s’inscrivent dans une 
réflexion collective au sein de l’équipe éducative. 

Les échanges entre enseignants, la mutualisation de supports et la discussion autour des 
pratiques favorisent une approche cohérente de l’inclusion. Ils permettent aussi de mieux 
articuler le travail de la classe avec des dispositifs complémentaires comme l’aide aux 
devoirs ou les cours particuliers. 

Ainsi conçus, les outils pédagogiques deviennent des instruments au service d’une école 
plus accessible, où chaque élève peut trouver sa place et progresser selon ses possibilités. 

 


